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Monsieur le President,  Excellences,  chers Colleguas, 
ie  :ut,_<.:>.i.~c-r.  de;.  iileme Group"  est un peu differente 
•:!.c  ,·"L" ,it;;>  c:;.:-l.r.,b  :J~.'<':tpes.  Il a  cepe.'lda.nt le droit de s'  exprimer 
de.:a£1  c:a  <:ont:}x'.;c,  l'"'"  l.e nombre  et la diversi  te des personnes qUi 
1~  c.-,~.:p,-,sWlt  :  1<::>  ::-ern  ~::suntants_Q..e l•ag:dcul.:tuxe-lLusont assez 
n.:,:;_;.,re-u.::,,  p<lis il  y  a  l.&a  professions lii:erales,  puis J..es  consom-
""'-·;.,;u.L;  ;ot  er..fin ces  entre;:;:.rises  que  nous appelons lea petites 
et t:!?;;e:;nes  E:ntreprisas.  Woo  travaux ici au sein du Comite  econo-
mique  et social. nou.::  ont montre le zele et l'activite intense de 
la section sp<ki!!.li.aec  pour  l 1agriculture. Hous  semmes  reconneis-;-
sants au ?resident de  cette section  ~arce que nous avons pu remar-
quer, lorsqu'il y  a>~it des frictions ct des divergences d'opinions, 
qu1il etait possible de discutcr des  problemas de  fa90n,  en der.niere 
analyse, a p:>uvoir arriv-ei:  2.  c.ttein(l_re  un objactif utile a la Com-
muna.u.te<  C'e;st pourquoi,  .Monsieur le :President,  j 1estime qu'a  juste 
titre il faut  f~ter aujourd1hui la 100eme  relP"'.:i.v.lde la section et qUe 
nous vous  exprimons nos remerciements _pour _:woir mcne  si bien les · 
trav,.ux de notre section. Mais,  en celebrant cette 100eme  reunion, 
Uessi.eurs,  nous ne constatons :;;ms  seulement un chiffre,  on voudra:i.t  . 
aussi arriver a faire les .com_pies  des  r~isations. Nous voulons ·.···  . 
voir ou  nous  en semmes  dans 1'  evolution de nos  tra.vaux et ce  qui 
nous :re!lte  enci:lre a :taire;  On  peu't di;e sails aucun doute au;jo~di:]mi  · 
que la ci~tion du  lll!ll.:'ch.e  coznmun  agriocle  ~·· ete un travail her!!  . 
D~allrtl"•e part. noils  Si!v'bns  que  ztqua 'ilous  trouvons  d!i.ns  une 
'pl!rj.od:e'c:'!fPCtr<~t.l!  ... •am.•1lt.l1.h~r:i.tiqtie car a  l~':t#i de  iiannee, il Y'  a  toute 
.. la,  via de t~· Oo~tj.te  .  ~J.it> !!era reirolue,  Les eve-
.  .  .  .  - .  . - .  ' 
de  pre:pe~.rer 1 e · 
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Cela signifie,  f'lionsieur  le President,  qu' il nous  faut 
avoir un  sens aigu de notre devoir.  Il faut nous  efforcer de  re-
chercher  l'L~terpretation des  phenomenes  du passe pour ameliorer 
l'avenir.Le probleme  du financement  du marche agricole,  le probleme 
des  excedents,  tout cela doit  ~tre considere d'un oeil neuf. 
Quant a moi,  j 1ai toujours dit que  la politique agricole 
n'etait pas une  chose  en  soi,  mais  que  c 1etait une  part decisive 
de la politique  economique  et sociale generale.  Je voudrais rappeler 
c e  quI a  di  t  l-1.  :D1P..P  .. ElW1N  af.firman  t  qu  t il no  us  faudr!'li  t  refl  echir aux 
methodes  de  travail pour l 1avenir. Il nous .faudra  toujours bien 
relier les problemes  specifiques aux grands problemes  sans nous 
perdre  da...""J.s  un  per:fectionnisme oiseux. 
Je pense que lc President a  raison en affirmant que  ce 
n'est qu
1en reliant les petits problemes aux  grands problemes  qu 1on 
arrivera 5.  trouvcr des solutions valables. 
Il s 
1 agi  t  par  exenrple  des  problemes de la poli  tique  com-
merciale  qui  C9~s un  proche avenir devront  trouver une  solution si 
nous -;rculons  continuer a exister sur le marche mondial. 
Bnfin il s'agit de la politique  structt~elle de  la Com-
milllaute  en tant que tclle.  Four pouvoir poursuivre et appliquer 
cette politique structurelle il faut  tout d 1abord garantir certaines 
conditions prealables et indispensables.  Il faut que  les il1terets 
des particuliers puissent etre garantis  en  tene~t compte,  bien en-
tendu,  des necessites de  la collectivite,  comme  cela s'est fait 
d 1ailleurs dans le passe. 
Pour conclure,  Excellences,  Eessieurs,  j'aimerais  vou~ 
affirmer que nous  sommes  tous des  europeans  convaincus  et que  nous 
approuvons les solutions europeennes. 
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Nous  les preconisons par rapport aux  solutions nationales 
mais,  ce n 1est que  gr~ce a uno  bonne  inforF-~tion que  1
1on  pourra 
faire  cor~1tre nos  travaux,  que nous arriverons la main  dans la 
main s  trouver les solutions viables qui nous permettront d'arriver 
a bon port a cette Europe  que nous  souhaitons. 